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« Ce pauvre homme meurt de faim » pensa Zeralda. Et, sans 

perdre un instant, elle prit quelques pots dans la charrette, 

rassembla quelques branches de bois mort, fit du feu, et 

commença à cuisiner. 

Elle avait tellement pitié de ce géant à demi-mort de faim 

qu’elle utilisa la moitié des provisions qu’elle portait au 

marché. Et bientôt elle lui présenta : 

Un potage de cresson à la crème, des truites fumées aux 

câpres, des escargots au beurre et à l’ail, des poulets rôtis, 

un cochon de lait. 

L’ogre avait retrouvé ses esprits et était de plus en plus 

intéressé par Zeralda. Le goût de tous ces plats était pour 

lui quelque chose de tout nouveau. Il était tellement 

enchanté de ce festin qu’il ne pensait même plus à se 

régaler de son plat favori : les petits enfants.  


